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I . l.Intrpduetion :

Contrairært anuc années antérieures, le réseau dt irrigation a été nis eneau assez tôt eette année pour perrnettre le demamage des tranarnc de mise eneul-ture de SSC au bon uloiltent.

Nous avons done iugg plus prudent de considérer crette année 89 cortrp
rtannée zéro de ra doubre culture ; et eera pour permettre :

ltétablissenrent d'après Ies e,çÉriences lnssées de la liste
eourplète des facteurs et corulitions qui influencent Ia eulture de
contre-saison,

la eoneentration du suivi sur les différents aspects
contnaiggrarrts ,

="ii'iË iiTàtri,li*ïrui:#tiH
des rerxlements )

I t observation ph:s proforde de I'organisation du travail des dernr
catrrpagfres (eontre saison et hivernage)

de faire r.m diagnostic eultural,

A défaut dtinformations sures, cette année, Ie eoumentaire détaillé spr
Itorganisation du travail à ltintérieur des axploitations et 1tanalSrse desitinéraires techniques ntapparaîtront pa-s dans ce eonpte rendu. Mais,
Elobalement, des $potnèses, qui senriront de base p""" Ie suivi des
proehaines earnpagnes, seront forrmrlées.
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1 .2.Evolution des e:cploitations :

L,2,1. :

L,2,1.1.EVolution des sr{perficies pour les aneiens attrihltaires :

A Ia fin de Ia eaxnpagne dthivernage 88 certaines fanilles marnrais
payeurs qui étaient "fiehe zéro" r et qui ne stétaient pas acquitter deleur redevance eau ont été évirrcées. Leurs champs ftgent nis à ladisposition des AV pendant cette contre saison en attenaant Ia fin d.es
néEociations sur Ia destinée de ces surfaces.

Ilyaeu:
au lm 26: 3 fnmilles évincées pour une surface de ?,4 haà Nango: 2 familres évineées pour une surface de 3,i ha
à sassaGodji 5 famirles évincées pour une surface d.e

11, t ha.

L,2,1.2.Abandon :

;"*e famille au knz. ; elle était attributaire de zr?1 ha.

L ,2 ,1 . 3 . Tr.ansfert :

*" ="*" fanitle transférée du tsn26 à Nango

L,2,1 .4.I"Iétaya.ge :

_ Quelques fanilles dans les 3 villages ont donné leurs eharys
en location pendant eette eontre-saison. Elles sont au norbre de :

4 au km26
1 à Nango
3 à Sassa-Godji.

| ,2 ,2 . Superfieies mises en eulture :

Pnévisions : Z41r0Z ha
Réalisation : ZLL,OZ ha
Non réalisé : 30,00 ha dont :

I, ?0 ha au I{nZG
11,00 hB à Nango
10,30 ha à Sassa.

Ces surfaces non mises en rraleur appartiennent à certaines fanilles $,iont déeidé de payer Ia redevance de leurs surfaces d.e double eulture sansles cultiver en eontre saison.

Elles sont au nmbre de :

10 au h26 dont der.u< acsociations
11 à Nango,
11 à Sassa-Codji.

r Famillee qui ntont rien collecté.
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Les raisons de eette prise de décision sont :

- Pour certaines fanilles, Ia riziculture de
de nener certaines activités qutelles jqent
logements, coilrnerce etc. . . ) .

eontre-saison les eurpêchait
primord.iales ( entretien des

Pour dtautres, elIe les mrpêchent de débuter à teups les activités
agricoles de lthivernage ; elle aplnurrit le sol et serait à Ia base des
problèmes de carenee.

l.3.Calendrier et teehniques culturales :

1 . 3 . 1 . Calerdrier dt exécution des travar:rr :

Le calendrier eonseillé arr-c errploitants prévoyait les senis des pépinières
du 1er au L5/O2/89 potrr que les travan-ur de récolte et battqg; lxrissents'a.chever au prus tard darrs Ia dernière décade de juin.

Pour Ia prenière fois (depris Ie démarrage de ladouble culture) le réseau
dtirrigation a été mis en eau à temps cette année. CeIa a permis le démapage
de Ia mise en place des cultures dans une bonne partie des exploitations, qui
ont été repiquées à ternps nalgré les effets du froid sr:r les pépinières. Les
autres ont été eelles pour lesquelles le repiquage a continué jusquten aræil
; elles ont été réeoltées en juillet an'ec des conséquences sur Ia mise en
place des cultures dthivernages (Zb?6).

Le ealendrier d.texécution d"" tranranu< stest situé entre Ie 20 janvier et
Ie 18 juillet.

l,es FÉriodes au eours desquelles ont été réalisés les prineilnles
opÉrations cultr:rales sont :

- début des tranratnr du so1 : 20-01-89
- potr les seqtis des pépinières : du 2-02-89 à fin férnrier

: ËH i:=j*#i ;"+-il:ll;i'r,i;l}l$:'
l'lalgré donc Ia mise en eau du réseau au bon mment, certaines e:<ploita-

tions, ont été cultiveqen dehors du calendrier conseitlé pour les nariétés
disponibles.

1.3. 1. l.Techniques culturales :

-.utilisation du sulfate de Zn pour la eorreetion de Ia c&nence en
zine: fait par eertains e:çloitants conseillés par les fornateurs.
Les effets de cette carence ont été ainsi ninimisés par ltapplieat-
ion du sulfate de zine dans les pareelles attaquées.

le planaÉe et la mise en boue : réalisé nanr.relleuent (à la dabe)

Ia eonduite des pépinières : iI y a eu quelques énhecs de
çÉpinières liés à la qr:alité (nature) des senences.

Derrx errploitnnts ont de leur propre initiative, testé uure autne
technique de pépinière qui .eonsiste à reeoutæir avee de Ia paille
de riz les semis fait avec des serrences prégernrées dans Ia boue et
a laissérgenner Ia pépinière sanxr faire des irrigations répétées:
Ies résultats ont été très satisfaisants.
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I.4.Les problèmes :

Deptris le détrtrt de la eulture de contre-saison, un certain nombre de
problèrnes FÈsent sur la borure marehe de la double eulture se sont :

Ie manryais développement du riz sur cert^ains sols : ee phénornène esttrès remarquable dans les zones de double eultr.rre surtout au I{1n26. Sa eauaeserait une earence en zinc des sols (dtaprès les analyses conduites trnr laRDRetail). br effet, durant cette campagne I'utilisation du sulfate dà zinea donné des résultats spectaeulaires rnais il est arrir,é parfois que leseffets de cet engrais ne soient pas eerrx escomptés.

C'ertains champs ntont pas pr être fertitisé)parce que le stock de sgLfate de
zine cl.isponible à Ia RD fut très vite éprisé.
ta solution trour'é pour ce problème est donc partielle ; Ies recherches
continuent:

- les variétés cultivées : les variétés dislrcnibles pour le noment ont rlr
cycle un peu trop long (120 jours en noyenne). I,a eulture d,e ces variétés ne
dorrne pas arlx paysans rme ælsez grande marge de manoernrye leur pernrettant
d'ér'iter à la fois Ie froid et les tranan-uc de réeorte battage en hivernaEre.
Ctest ltr-me des raisons pour lesquelles eertaines arrploitations ntarrivent
pas à s t orgartiser de manière à conduire eorrecternent Iès eultures pendant les
deux canpagnes (c.s et Hiv. ) sur la même pareelre.
L'obtention de variétés à bons potentielJ de rendement à clrcle p1.rs courts
est nécessaire. 1,4 RD est eneore une fois à Ia recher"ehe d.tune solution, à
ee problème qui demeure jusqutà présent entier.

Ies oiseanff : I' intensité des attaques d'oisean-u< perdant la eontre-
saison est très forte (au moment des semis de pépinières ét à 1tépiaison) fa
chasse anrx oiseanu,( mobilise une importante main âtoe,r,æ" ; eela aiUnente les
temps de tranan:n< et les eoûts de prodrrction.

1 . 5 .Résultats obtenus :

1 .5. 1.Résullats agronmiques :

sur bG tirages effectués nous avons obtenus les résultats pour 4g
sorrdaÉles. Les bassins dans lesquels devaient être effectués 8 sondâges ne
furent trns emblavés.

Ire rerxùenent rpyen obtenu est : 3,36 tlha

Avee le détail des rerdenents Inr parcelles on obtient :

le rendement Ie plus haut : 5,82 tlha
le rendeurent le ph:s bas : 1,04 tlha,

1 . 5 . 2 .Résultats obtenus au battaEe :

Le rerrdement moyen est égal a . 2 176 tlha

I"€ détsil des rendements selon les parcelles perlret de distinguer :

Ie rerxlement le plus haut : 5,73 tlha
Ie rendement Ie plus bes : 0164 tlha,

I
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2, FORMATION ET ORCANISATIONS PAYSANNES



El
10
de

I
I
I
I
I
I
I
I
I
T

I
I
I
I
t
I
I
I
I
I
I

2. 1 .Rizieulture :

Ltévah:ation des ea4peEnes de eontre-saison précâlentes ont mis en évidence
plusieurs contraintes : eelles qui préoceupent explicitement les exploitants
ont été retenues eomne thènes prioritaires pour le conseil agrieole qr:i srest
appuyé sur les résultats des travanrv du volet R/D du Projet.

Ces ttrènes sont :

la mise en place des pÉpinières
ltutilisation du sulfate de sinc.

Z.l.l.l"tise en plaee des rÉpinières :

Derrx contraintes sont réEulièrement évoqr:ées IEr les exploitants à propos
de Ia eontre-saison :

la mobilisation de la force de travail pour le gard.ierurage des pÉpinières
contre les oiseaux et res dégâts eausés 1nr cerlc-ci.

Ia réeolte t,ardive qui coïncide avee la mise en culture de lthivernage et
entraine soutzent uun retard dans le dârsrrage des trava15r.

De plusr si les pluies sont précoces, elles provoquent des dégâts sgr Ie riz
moissoruré.

Dtrm cornrun aceord. avec la RÆ du hojet, les fomateurs ont eonseillé arn<
e>çloitants de mettre en place leur pépinière entre Ie ler et 1e 10 février,et de Ie faire rnassivenent potrr que la période de gardiennage soit plps ou
moins Ia même pour tous.

Plusieurs payssns soutraitaient effectuer cette mise en place plqs tôt, maisles conditions clinatiques des 2 campegnes précédènt€er sensibiement
différentesr rI€ permettait pas dtestimer à coup sûr ltavantage d.tuun sernisplus précoce.

Certains dtentre eu.-c ltont fait : les terupÉratures relativenent basses, finjanrrier - début féræier, ont ralenti la ler'ée et la végétation et ntont 1nspermis de raceourcir le eycle.
Deuu'c erçloitants (I(m26 et Sassa Coùi) ont eouvert leur pepinière de paille
pour protéger les plants de froid. Dtautres ont installé eelle-ci dans leurjardin.

Des retards ont été obsenrés chez quelques e>çloitarrts ( "non-résidents" ) ,retards dus à I t échec dtun premier sernis effectué avec des senences de
man:vaise qralité (consenration défectueuse) .
Erfin, quelques exploitants ont senÉr €n janvier, des variétés différentes
: Ja5ra et BG 90-2 parce qu'ils apprécient leur productivité en hivernage et
escomptaient qutelle serait aussi éIevée en contre-saison.

proposant anx( elqploitants dt installer leur pépinière entre Ie ler et Ie
fér'rier, ltobjectif était dtavaneer la date de Ia récolte au débr:t dumoisjuin.

Cet objectif ntapas été eomplèteurent atteint, entre autres, pour les raison"sr
de temfÉrature évoquées eidessus ; mais iI a été tout de nêure corrstaté que
la plupart des erploitants ont eu ph.rs de temps et ont pr nier.u'r s t organiser
pour effectuer Ia réeolte de contre saison dtr.une part, la mise en plar:e des
pépinières et Ia préparation des sols de lthivernage, d'autre para.
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Pour la prochaine carnpagyre de eontre-saison, iI serait utile :

de tester r avec des enploitants volontaires 1 les variétés de saison
froide que Ie volet RÆ du hojet a essayé pendant }a contre-saison 89 etqui ont donné les meilleurs résultats ( rendeurent agronomiques,/rendement
déeortieage,/qr-ral ités gustat ives )

dteneourager les errploitants à installer leur pépinière dans lepr jardin
qr.rand ltavantage de pouvoir surveiller régulièrement celle-ci lteiporte
sur f inconvénient du transport des plants.

2,l,2.Utilisation du sulfate de zine :

llne earence, probable, en zinc a été constatée deppis la 1ère canrpa,gne de
eontre-saison dans l-a zone test ( sole de double euÉure ) du IF6Z6 .

En liaison avec ItIm' le volet R/D du Projet a procâlé à des essais eteffectué des tests en milieu paysans, dtapport à" sulfate de zine enpépinière et au début du tatlage.

Les résultats positifs obtentrs ont suscité une forte dermnde desexploitants car les pertes sont irnportantes dans les pareelles torrchées.

Far mesure de prurdence, Iaree que cet engrais ne doit être utitisé quten cas
dtapparition des sympt&nes de ce qui est supposé être une ca;.ence e{ que son
mode dtutilisation est eneore mal connu, if a été deeidé de poursuirare lesessais en régie et les tests à petite échelle en milieu paJ'rsan et d.econtrôler la diffusion de eet erulrais.

Dans le Preuri er eas, Ie sulfate de zirrc est fourni gratuitement anjr(
errploitants qui acceptent le principe du ténoin, et donc ur risque de perte
importante à Ia réeolte sur la pareelle témoin ; dans Ie der,uciàne cG, Ie
formateur eonstate 1es slmptômes , errylique à I t erryIoitant 1e phénomène, f"
moyen de Ie traiter, Ies résultats obsenés au cours d.es tests r êt Iaprocâlure à suiræe si I'e."çloitant décide d.'effectuer le traitement.

Dans ce cas , Ie conseiller établit un "bon dt achat au ewrgrtarrt" qui
précise. la quantité nécessaire (par dose de 20 kE) et $ti, seui perme{ aIteryIoitant d'obtenir du sulfatê d.e zine at4rrès du yoiet RÆ du-hojet.Ainsi, iI est trrossible de suiwre les pareelles traitées hors test.

Au cours de cette eamlngne de contre-saison, onze (11) errploitants ontutilisé cet engrais, y conpris en plein champ nalgré son cott élevé (SS0
FCFA/kg). C'ertains ont même soutraité I'utiliser sur toute la surface au lieu
de se limiter arrr zones visiblement careneées.

Erviron 6'5 ha ont ainsi été traités avec 132 kg de sulfate de zine (dose
eonseillée : entre 20 et 40 kg/ha selon Ie degré de carenee et,/ou la surfa,ce
touehée).

Tous les erploitants qui ont décidé de traiter les c€,rences, ntont pae çnrêtre satisfaits : Ies quantités disponibles se sont rérélées fnsufiisan-
tes.Des dispositions sont prises pour cotnryir les besoins de la prochaine
campa,EFte.
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Z,z,Tests en milieu paysan :

2,2,1 . Test variétal :

Dans Ie sotrci dtélarÉir la palette variéta1e de la contre-saison, qr,ratrevariétés ont été testées en eorryle d.e eomparaison avec Ctrina : Habigang, 1Kong Pao ( II{P) , Taïchr.urg Native 1 (TN1) , IR 1b.

Une inforrnation sur la nature et le protocole de ces tests a été faiteauprès des assemblées générales villageoises, à la suite de laquelle 18errploitants se sont portés volontaires (kn26 j O ; Nango z Z i Sassa-Co{i: 5).

Les eonditions dans lesquelles les tests ont été réalisés sont lessulvantes :

- choix -de I 
t empla'cernent pour l t fuuplantation de la variété testée et choixdes teehniques eulturales : à ttinitiative de l,e:çIoitalt.

fertilisation reeourna'dée : pA : 100 ke/ha ;urée : 200 kelha en deux épandages

- désherbage : vivement conseillé.

Les paJ'sans constatent QUêr non seulement IR 15 est Ia mins prodrrctive
mais anrssi que Ia phase dtépiaison de eette variété est plus 1onàre.

Ils désirent poursuiræe le test avec TNl, plus prodrrctive que C.trina.

L'es eonseillers aErieoles souhaitent égalenent ]a recondrrction de ce testvariétal, en lnrticulier avec TNl ( sur des surfaces plus i-uportantes, avecun plus grand nqnbre de paysans si Ia qr:antité de àerr,"neei d.i=poniÉfe le
Pe"ngt) pour^que les erçloitants lmissent rnierrx identifier les ayanta,ges etles inconvénients de ehaque rarié1é et opÉrer uur choix.

?,2,2.T*=t P.N.T. (ptto=oh"t" *t*"1 d" Til"*i) :

Ltobjectif de ce test est de permettre, anu( eryloitants qgi le souSaitent,
de- eomparer les_ -d.* tlpes de fertilisation de iond. qui làur sont proposés: Ie phosphate dtarnroniaque, déià largenent utilisé, 

"î t" phosphate nat'rel

[.es résultats obtenus sont :

Variété hlb paysans
N1 N3 N4

CleIe
( jours )

Rendement
lha

Coût à la
eonsorlation

C,trina

Habigang

il{P

TN1

ïR 16

3

1

14

L20

1 10/1 15

tzo/125

110/115

3 r23

4 r17

3,47

appréeiée

-appréciée que China

-appréciée que Ctrina
potrr le "To"

+ appréciée que Ctrina
pour le t'riz"

- appréciée que Ctrina
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de Tilenrsi qui a fait I t objet dt essais et de tests €t r depmis plusieurs
années dtr.ure aetion de rnrlgarisation dont les résultats sont faibles pour le
moment.

Le dispositif du test de cette campagne varie selon Ia date à laquelle il
a conueneé, soit :

eontre saison 88 : reconduction du dispositif au mêure emplacement,
chaque traitement oeeupant r-ur bassin de 10 ares (un térnoin, r,ur PttrT, r-nr PA)
chez les mêmes exploitants i

contre-saison 89 : Ie dispositif est mis en place sur un seul bassin
partaeé en 3 sous bassins, soit plus ou moins 3 ares pour ehaqtre type de
fertilisation.

Dans les derx eas , une eompensation de I t azote eontenu dans Ie ptrosphate
dtanrrnoniaque est apportée sur le témoin et sur le traiternent PNI.

L'épandage de ltengrais de fond est effectuée sous Ie contrôle étroit du
responsable du suivi du test ; toutes les autres techniques culturales sont
laissées au libre choix de I'erçloitant auquel il est reconrnandé eependant,
pour assurer des conditions homogènes par ailleurs, dtépandre 200 kg/ha
dturée en 2 fractions et dteffectuer un désherbaEle correct des bassins.

En cas de carence, un apport gratuit de sulfate de zine (40 kglha) est
fait dans les 3 bassins.

Les exploitants qui ont fait les tests, et cer-u( qui les ont obsen'és, srt
constaté une épiaison plus lente et r:rre maturité plus rapide strr les bassins
traités au PMf, et un meilleur rendement sur les bassins traités avec le
phosphate dtamoniaque (pour Ie détail des résultats, se reporter p. 39).

De plusr tous soulignent que la diffieulté de l'épandage constitue wr très
gros inconvénient.

2,2,3.Test urée :

C€ test a pour objeetif de permettre an-DC e>rploltants de comlarer
Itefficacité de différentes doses d'urée appliquées sur Ia variété China en
contre-saison sèche chatrder ên nilieu paysan, sur des sols de tlpe moursi,
danga et seno de préférence.

Pour eela, les doses de 100 kE, 200 kg et 300 kglha sont mises en
eoûparaison avec r-ur bassin térnoin (terpin 0).

Ces doses sont fractiorurées en 2 aplrorts : la noitié, 1O jours après Ie
repiquage ; Itautre moitié, à ltinitiation paniculaire.

Elles sont appliquées dans des petits bassins dtenviron 215 ares, sétrnrés
trnr des diguettes érigées 1nr I'e:çloitant dans r,ur bassin dtenviron 10 areg.

Les traitenrents sont disposés de 0 à 300 kg dturée de façon à réduire les
transports dtazote par 1teau et à rendre plus aisée la lecture du test trnr
Ies paysans.

Tous les bassins tests reçoivent 100/ha de phosphate dtarmoniaque en
fi.rnure de fond et 40 kgltta de sulfàte de zinc (eratuitl en même terryx que
le ler apport dturéer pour prévenir une éventuelle car€rlC€r
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Les teehniques eulturales sont
auquel il est vivement reconrnandé
tous les bassins.

laissées à Itinitiative de lre.*ryloitant
d'effectuer r.rn désherbage correct de

a été réalisé par 6 (six) exproitants 
'orontaires :4 ; Nango : 1 ; Sassa-Godji : 1

Leur eonstat est très positif potrr le T3 : neilleur tallage, peu deballes vides, rendement plus élevê, mais épiaison plus tard.ive et égrenagefacile des épis.

- I1= appréeient danranta,ge 1es résultats du T2 ( 200 kelha urée enépandages) dont le renderent est sensiblement supérieur à To et T1Ie rapport coût,lrendement est, à leur arris, le plus intéressa't.
)

Ce constat réjoint eelui des conseillers agricoles : la dose de g00
ltg,/ha dturée_suppose que ltexploitant ait uure rÉelle maîtrise de Iaplupart des faeteurs q"i d.éter:urinent 1e nirreau d.e production, en par-ticulier Ia rnain dtoeurre pour effectuer un repiqua,ge de qualité (bonspla'ts, bonne densité) et r-rn désherba,ge effica,ce.

Pa : 100 kslha

AnSO4 : 40 ks/hâ

urée : 0

PA : 100 kg,lha

Zhlsol4 : 4Okg/ha

urée : 100 hglha

PA : 100 ks/ba

AjSO4 t4Oke/hs

urée : 200kg/ha
2 fractions

PA : 100 re/ha

AjSO4 : 4

urée : 300k8/ha
2 fractions
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Z.3.Situation agricole des gndettés :

[a contre-saison sèche chaude coïncide avec Ia dernière échéance du
plan de "remise à flot" qui a été proposé atn( e]æIoitants endettés au
moment de leur ré-installation sur les terres ré-arnénaE!ées.

l,e conseil et le suivi plus intensifs ar:près de cewr-ci a été porrsuivi.

l-eurs résultats sont présentés dans le tableau ei-dessous :

Courne lors des cautpagnes précâlentes, d'hivernage et de eontre-saison
Ies errploitants endettés ont des résrrltats qui se situent normalement dârrs
la fourchette des rendements obtenus par I'ensemble des erçloitants et
cela, dans chaque village. C.e qui nous! oblige à mierrx cerner les raisons
pour lesquelles uur nombre si&ifieatif dtentre eux ne pamient pas à
suivre Ie plan de remise à flot qutils ont a.ccepté (voir le paragraptre
"remise à flot" ) lorsque ces raisons ne sont pas liées à I'absence ou
I t insuffisance dt équipernent qui entraînent un retard dans la mise en place
des cultures pour les uns, une mise en culture partielle des stufa.ces pour
dtautres, et des difficultés à rembourser Ie crâl.it de eampa,gne;1r41i qui
est amenée alors à refuser son renolffellement pour la caurlngtrre suiva.rlte
(cf Ie cas de Sassa-@ji où le nombre dterçIoitants non cautiorurés est
posé de 0 en hivernage 88 à 8 pour Ia CSSC 89 ) .

I'l

I

Contre saison
sèche chaude 89

Ktrrz6 Nango Sasea-C'odji

t*lb total erploitants
Sr-rrfa,ce totale (ha)

Mettés cautiorxrés/AV
tilb e.'rploitants
Surface (hâ)
koduction (E)
Achat urée (E)
Achat PA (E)
Dose noyeme urée (t€/ha
Dose moyerrre PA (kelha)

Rendement battage (t/ha)

endettés

- village

&rdettés non eaut. /AV
l.lb e:rploitarrts
Sr:rface (ha)
Mr.rction (E)
Rerxlernent battage( t/ha )

175
560

24
14, 19
40,000

2 1200
1,350

165
95

5Z
205

I
4, 65

14,09
0, 650
0, 500

139
107

3
1,30
6 r24
0,300
0,150

230
115

?6
253

sup noy inf sljp moy inf sutr) illoy inf

5 126

5'1

2,83

2 186

1,11

0r85

3 r24

5r73

2,76

2 ,99

1,46

1,46

3,73

4, 19

2,05

2 r34

0,83

0,64

1
or45
O rTZ
1 ,60

1

0,95
1,39
1,46

8
3, 51
7 ,60
2 rL6
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2.4.Maraîchage :

2, 4,l.Contexte généra1 :

- El corrplérnent du suivi du maraîchage agprès d'ul échsntillon defamilles effectué par le volet n/O du hojât, r:n suivi plus généra1 et urappui teehnique ont été réalisés sur tous les villages âr, secterr par laconseillère pour les aeti'ités fâninines.

De ses observations, il ressort que Ia totalité des surfaces naraîchè-res sont elçIoitées, sauf en zone réarnénagée où des pareelles ntont pasété mises en culture.

I1 a éÉalement été constaté des cq,s de location de parcelles demaraÎch8€€r dans les 3 r'illages entièrement réaménagés (kmze , Na6go,Sassa-Godii). Le prix de ees locations varie d.e 2 500 à 5 000 FT-',FA Iaplanche dtenviron Z ares.

Enfin, il faut noter les rema,rques suivantes :

à Nangol la quasi totalité des ferunes ntont pas reçu de terres dalsla zone naraîchère réaménagée : elles ne disposent que des lopins d.e te*edisponibres atlc alentours du virlage et sans aecès à l,eau,

à Sagnona, une famitle a mis son champ d.e rilz à la disposition desfamilles du village pour 5'faire des cultures maraîehères, avec ltautori-sation du secteur.

Les conditions de mise en eulture que ces familles d.oirrent resp,ecter sont:
remise en état et libération des trnreelles en an'ril

- paienent de Ia redevance eorrespondant à Ia surface empruntée.

2 ,4 ,2 . SrÉculations :

on constate une grande diversité de spÉeulations r êrr saison froidesurtout, gui sont pe.r ordre drimportance :

- pour la saison froide : patate, oignon, tomate, ail , piment , chor.u<-
pormé r aubergine locale, oseille, salade, tabae, rm.Ts, gombo, carotte,niébé, betterave rouger €t un essai de blé sur querques mz ;

- pour Ia saison chaude_: gornbo , patate I mais , araehide , oseille, pinent ,amarante aubergine, niébé, eoton.

Certaines de ces spÉculations sont généralement produites enprrre (patate, oiElnon, aïl, earotte... ), d.rautres sont associéesplus ou moins systématique (gombo, maTs. . . ) .

culture
de façon

La patate et le tabac_ sont presque toujours cultivés r-ueiquement par 1es
horunes et, trnrfois , trrar les ferrnes âgées. 

-

Enfin on observe un allongement de Ia pÉriode d.e maraîchage sur 1es te*es
maraîchères des zones réaménagées où lleau est disponible en perfl menee.
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2 .4 ,3 . Lt appui Lechnique :

11 a porté principalement sur :

Ie choix de 1templacement des pépinières et leur protection
contre le soleil et les trnrasites ;

Ie mode d'utilisation de Ia fi.unure organiqr:e ;

le repiquage : âge des plants , densité.

11 a été reconmandé de ne pas br{rler les nanlraises herbes sur
place et de ne pas épandre les cendres qtrand les sols sont potassiques.

2.4 ,4.hoblèmes , eontraintes et dernandes :

: l,a eoupure dt eeu pour eause de tran'aux a eonstitué ume contr"ainte qui
a été levée dans eertains cas par le creusement de puisards,

- Des attaques de parasites, insectes et petits rongeurs ont été
eonstatées eontre lesquelles les produits de traiternent adaptés ne sont
pas disponibles alors que les produeteurs (trices) se déclarent disposés à
en a,cheter.

- Deur villages (Niéssoumana et ï{elintiguila) soulignent ltinsuffisance
des temes maraîehères en génér^al, et les difficultés dtaccès à ces terres
sont régulièrement é.roquées trlar les fenunes d.ans presque tous les vilIages,
y eompris dans la zone réaménagée où pourtant des surfaces ont été
réserr.'ées pour tous les aetifs récensés (honunes et fenrnes) à raison de 2
ares par actif.

II faut de nouveau réfléchir à Ia prtcâlure dtattribution des terres
maraîchères dans les zones réaménagées pour ér'iter que le réaménagement
entraîne ltexclusion des femmes de l-'accès à ces terres où lteau est
sécurisée.

Ilne forte demande de semenees de qr:alité est enregistrée. cette demande
vise à diversifier les rrariétés dtr-ure même spéeulation dans une saison
donnée à obtenir des rariétés d'une s1Éculation adaptée arnr différentes
saisons (froide, chaude, hivernage) et enfin, à diversifier les strÉcula
tions.

II stagit, par ordre de fréquenee :

pour Ia saison froide : chou pomné, porme de terrer haricot
t'ertr tomate, concornbre, épinard, aubergine locale, oignon, aïl,
carotte, aubergine vj.olette r piment, betterave rouge ;

pour la saison chaude : gombo, haricot km, arnarante, bazela.

- pour lthivernage : arachide, maïs, courbe.

Dans les villages les plus éIoignés du marehé de Niono,les fermes
posent 1es problèmes de transformation, de conservation et de cormer-
cialisation des produits.
Ces difficultés doivent être analysées soigneuseurent avec elles pour
identifier quelles eontraintes r êt dans quelles conditions, elles souhai
tent rée1lement investir du temps et des moyens pour les résotrjlre. I-€g
propositions technologiques disponibles sont sourrent exigeantes de ltun et
des autres pour être effieaees et économiquement rentables.
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Erfin, à Tissana et Ténégrér la forte teneur des sols en pot^asse gène

sérieusement la production maraîchère et des propositions de Ia Recherche

sont rtirtement souhaitées.
2,6,14 remise à flot (RAF) des exploitants erxlettés'

2.5.1.Dispositif et procâ4ure mis en place :

L'éehéance de Ia eontre-saison 89 est, en principe, la dernière
échéance du plan de remise à flot.

Mais un nombre important dtenploitants endettés ntont pas suivi-
ltéchéancier qutils àr,aient au dépurt accepté. l,eur situation a été
sor.unise ar-tx Trurealu< d.es A\i/TV concernés qui ont pris, avec les
responsables du secteur, les dticisions suil'arttes :

pas =.-,i qui, aiant eu une borrne réco1te refusent
d.e payer ou d.e collecter. 14 exploitants sont concernés : 5 au }ur26 ' 5

à Nango, 4 à sassa:GQùii'

ont parti ; ce ré-échelonnement s'étend
sur la contre saison gg (1/3r &u plus tard Ie 2o/oil89) et sur lthiver-
nage gg (2/3r âu plus tard Ie 10/ô1/90). L9 errploitants sont cgncernés

: t2 au liun26 : ? à Nango.

- pour les e:rploitants end'ettés de Sagnqna ( qui se trouve dEns

une situation d.e "e-*errg"*"^t 
p""ti"f : tfg environ des surfaces) 

'
Ie ré-échelonnernent retenu est Ie suivant i 2/3 sur l'hivernage 89 au

plus tard Ie lO/Ot/gO, et I/g sur I'hivernage 90. 7 e>æIoitants sont
concerrrés .

si r:ne d.e ces conditions (montants et,/ou date) n'est pas

respectée I r éviction d.e I t e>rploitant est proposée automatiquement sans

quril soit nécessaire d.to"gr.ti="" au préalable une nouvelle concerta-
tion AY/ON.

Dals la pratique, Itapplication de ces décisions stest traduite par une

proposition d'évittion aË^t+ e:ryloitants en date du 75/08/89 adressée à Ia
Direction &-3nérale. A ce jour, àette proposition n'a été ni confirmée' ni
infirrnée.

l,€ tableau ci-après présente le recouLrement
recou\trement et les Soiltrnes restant à r'ecouvrer à

1990.

des échéances, Ie tar-u< de
la date du 5 janvier

* Certains e>çloitants ont
montant de leur échéance.

2 ,5 ,2 . Situation

\iillages l*lbre
erploitants

Montant (FC$'A)
échéance

CS 89

Montant (FCT'A) *
remboursé CS89

Tatur:
recounrert

Montant(FC-5'A
inpayés C589

ritrl26 I

Nango
Sassa-Got

125leL;i 1t

1 352 970
60? 975
6?3 165

981 835
tzL 100
235 920

7Z r5 "/"

20%
35%

468 210
486 095
484 695

Total 45 z 634 110 r 339 855 51 ?( 1 439 000

rembor-rsé urr montant un peu su5Érieur au
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2.5.3.8i1an prorrisoire du plan de remise à flot sur2 alts :

II fait apparaître les tanr.< d.e recou\{rement r par village, suivartts

Villages
Tanrx

recorn4rement
Montant
initial

Montartt
recowré

Solde

I{rnz6
Nango
Sassa-Godji
Sagnona

60,4 %

30,0 %

26,2 %

31,0 %

't tbl D/D
2 426 255
2 377 680

944 150

4 684 480
i24 435
623 420
29L 620

3 07i 095
1 701 820
1 i54 260

652 530

{Jne ér'ah;ation de I'eff icacité
faite. 11 faudra, à cette occasion
et les raison de ce comPortement t

tants concernés par ce P1an.

du plan de remise à flot doit être
anal;'ssr soigneusement le comtrrortement,
des différentes catégories d'eryIoi
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2.6.Conse.il en élevage

2.6.1. Approvsionnement en boeufs de 1abour:

Les ÀV qui se sont asscnciées pour leur approvisiorrnement, après
ér'aluation de Ia première opÉration en boeufs de labour, érral-uàtion qui
stest an'érée positirre, ont décidé de relancer. lto1Ération B.L. atrprès des
cootrÉratives flt flsr.rgurc de Mopti trlour un effectif de 232 boeufs .

\ioilà les principales étapes

1 .le 3 novembre 1988 leq AV- ont envoyé des lettres de consulta-
tion alrY coopÉratives des éIerreurs de Fatoma, Sofara et Hombori sous Ie
couvert de 1'O.D.E.M.
l,es AV dernandaient atry coolÉrati.res d'élaborer des propositions
eoneernant les prix, les rnodalités de financement et les délais de
lirrraison.

Z,Ie 27 décernbre 1988, deu< coogiratives (Fatoma et Sofara ont
envo5é les protrrositions suivantes :

Prir: r,rrritaire Avance,ztête

Fat<rma
Sofara

85 000 FS,FA
92 5OO FCFA

30 500 FC.FA

46 250 FC.FA

Après examen des 2 propositions, Ies AV à l'unanirnité ont retenu celle d.e
Fatoma à laquelle a été adressé LUne lettre de cornnande pour g4 boeufs
retrrartis cortrne suit : Itm26

NB : Les modalités de financement (fO 500 FCFA/tête, montant apport
initial exigé par la BNDA, plus 20 000/tête trrour atteindre le montant de
l'an'ance sollicitée par Ia coopérati.re de Fatorna ont fait que lteffectif
initialement demandé a baissé.

3.Le 03 nars 1989, sign_ature des contrats d,achat par les respon_
sables des A\i et des coopérati-.'es et rernise de ltanance (35188%) du
marché ) sur fond propre du groupernent.

4. Le 07 ar.ril L989 : sélection des animaurr par défilé prar les
déIégués (2 par .rillage) pour juger de leur conforrnation est des
aplorilrs .

déterrnination de I t âge dans le couloir de va.ccination par
l"ecture de Ia table dentaire par Ia partie éIér'age de Ia eellule
FOP.

vaccination des animan-r: contre Ia peste et Ia péripner:rnonie
bovines pe.r ItO.D.B.M.

répartition des artimanrx dans le couloir entre Ies 5 A\i par
grouF,e de cinq (l'A.V de Nango nta;rant inscrit que 2 boeufs fut
satisfaire au ler eouloir) jusqu'à concurrence de 1'effeetif
inscrit.
- pose des bagues et initiales de chaque AV respectivement alr{
oreilles et dos des animanlr qui sont affectés.

5.Ie 19 avril 1989 : récepti.on provisoire des boeufs à Niono. Les
bergers ont préféré camp'er à Kouyé (à 7 lan de Niono ) pour I t er.-cell-ence
des pâturages de l'alentour, leur permettant la conduite du jour et d,e
nuit pendant Ia pÉriode de quarantaine dura.nt laquelle les animau-v sont
à la eharge et anrx risques du .,rendetfr.
La no'-rrriture des bergers était assuré par J-e group,enent des 5 -AV.
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6 ' Ie 24 arryil 1989 : r'eccination des boeufs contre Ie eharbons)'nptornatique et Ia pasteurellose par I'agent r,étérinaire du secterlrsahel à la charge des ;1ii qui se =ont associ-ées .

Contrôle sanitaire quotidien par 1'agent r,étérinaire jusqurenfin de quarantaine.

7 ' l-e 03 mai 1989 : réception déf initive r en présence des 6éléguésdes AV, les représentants des bureau-< des A\r-, encadrement cellule FrJp,ehef DE-cNr les dé1égués de la coopérati'e de Fatoma et 0.D.E.M.Sur les acceptés pro'risoirernent au nornbre de 94 boeufs, 1 fut eliminépour cause de boitement.

I.Le 04 mai 1g8g : distribution
l,a rnéthode du tirage au sort des nuunéros , d.es bagues, inserits surbouts de papier était retenue à l',..rnariimité.
Bien que les répartitions soient un fait du hasard, les -AV' trourrentcette procédure, plus transparente et sans corurirrence. ElIe s r estdéroulée corrrne suit :

regroupement des boeufs par AV par lecture des initialesrnscri-tes anrx dos
tirage au sort des n" de bague inscrits sur bouts de pepier(autant de papiers tirés qrr* à'animanrrr inscrits) par appel enréférenee à Ia l-iste chronologique d'entrée en colonisation.- conduite des boeufs dans le couloir pour 1ecture des n " d.eI

DAgUe.

9.Remarque : relatirre au boeuf éIlminé au p,oint T pourboitement.Après règlernent du solde sur les g4 boeufs, les ,céIégués dela coopérative de Fatoma ont versé à l'Ai/ de Sagnona (destinataire duboeuf éIiminé) une somme de 85 000 F (composés cte 30 500 F montant deItavance versée pour ce boeuf 1ors d.e fa siglrature du eontrat, et 54500 F versés rors du règlement du sol-,ce ) qui a sen,i pour l, achat d r,.rnboeuf au marché à béteil de Niono.

10 ' Dressage ! la méthod.e a\rec bourrier fut utilisé par 1es S Avqui ont bénéficié pour ce faire de l'appui technique d.es conseillers dela eellule FOp.

11 . Approrrisionnement Orrins :
A Fatoma les délégués de I'AV d.e sagnona ont eontaeté les reslrnsabresd9 Ia coopérative des éleveurs pour explorer les possibilités des'approvisiorurer en orrins de ""à. 

gali-Bali sans le principe d.efl1'A\/a.rlce.

Des propositions fûrent élaborées par la coopérati.re des éIerreurs ettransmises arrx déIégués de l'Ati. -

Au retour à Sagnona, les délégUés ont restitué les propositions faitecen assemblée générale' pour information et décision à irendre.
Le 03 mai 1989, les déIégUés de Ia coopérative venus à Niono pour Iaréception définiti'e des boeufs rencontrent res détégués et re bureauAli de Sagnona de nouveau et l-es prix et déIai de l-iyraison fûrententerinés, pour ,,rne soixantaine âe bêtes.
Toutes les négociations eurent bien lieu entre la coopÉrati.re deséle'''eurs et ItAv sans r:n appui d.e Ia part de l,enca.drement. 11 est àsignaler que le responsabl-e élér,age a ser.ii d'interprète entre les zparties

Le 6 juillet 1989 arri',rée à Sagnona d'rm troupeau de 44 o'ins et zbergers rnandatés par 1a coopéràti',re d.e Fatoma. Les bergers déclarent 6
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ovins norts et l prerdu à itAV. A ia yue des oyinsr &U yillage les an'is
furent onr'nsés. nrlrrr r:r'itèr'es d.e race. t.a'i I I e. arsent .t v*rrru , sr cJuÀ^ u .

Deuv sr-ôrrl]es ont ét.é crééeq :

groutrre des déqistants : Four taille petite, race impn:re, nanque
dtargent pour achat oirect
dr 

^r 
rrra dos nouveauy engagéS : race pure , prix acceptable à dOni-cile

Tous ies ovins ont été achetés au conptant et la répartition s'est
faite par un tirage au sort de n inscrits en double sur des bouts de
papiers et en col-lier sur les ovins en référ'ence à la liste de dernande
formulée par lt.,\\i. Ce tirage au sort est une initiative des merubres du
Bureau de Sag;nona.

2,6,2.Acti..'ités Zoo-sanitsires :

Pendant cette pÉriode, I'organisation du suivi-sanitaire des
q.i mer'* ' sui.ri-zootechnique , Ie conseil pour l- 'alirnentation des boeufs
et animanrx d'élevages dans les casiers ri'.icoles ou dans les hors
casiers ont été n-is en place a\./ec les e>çloitarts.

Pour garantir ce sui.ri, certaines dispositions ont été arrêtées :

calendrier de -zisite des trorrpeanrx sur les différents
sites danq Ie périmètre rizicole,

dispositif pour faire apF€l au .rétérinaire en cnq d'urge-
nce

organisation des vacci-nations des ani-rnau-x contre les
grarrdes maj-adies,
-traiternents prér'entif et curatif des animau<

supplémentation des boeufs de labor:r et des feurelles
Iactantes affaiblies.

Darts I s tableau I des i nter*.'entions sanitaires des boeufs de labour
assurés , I'effeetif des boeufs ..'accinés contre la pesterellose et le
charbon s5anptornatique sont supérier:rs à celui des boeufs vaccinés
eontre la peste et Ia péripne'-mcnie, cette dernière a eu lieu à Mopti
pour la nouvelle dotation de 89.
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2.T.Eguipement -des groul=rnents de fennes p.or-rr le décorticage :

En 1988, sur quatre vii]-ages où l-eq fenrneq an'aient dernandé r.:rre
décortiqueuse et où des ciénnonstrations avec Ia petite décortiqueuse
a'zaient été faitesr un seul groupement cie fenrnes, celui d.e Sassa-r3cdji,
a été équipé en octobre 1988. T.e group:rnent a été appuyé par ia
conseill-èr'e et r-m agent de Ia DPR trtour Ia nni.e au trroint de 1'orgarri-sa-
tion de I 'acti'''ité de décorticage, 1a foniurtion ,C.es personnes chargées
du fonetiomernent de la déeor-tique':se et ceiies cheràées cies opér'ations
de gec+:ion financièr'e et l-e suir.;i intensif de cette acti-..,ité q;i a déjàpluq dt.Jn an d'âge et qui fera ltobjet cit,*rne é',.ral,;ation au cours du 1er
sennestre l-990.

On peut cependant déjà souligner que :

* toutes ies fenrrnes de toutes les farniiles du ..'illage sont
inçliquéeo et intéressées par eette acti'ité :

dane toutes les familles, chaque fem.ne mariée a eotisé
pour conqtitr-ter un fonds d.e roulenent de.tiné à I t achat du
carbura-rrt et 're touq l-es ingrédientq et pièces d.e rechange
nécessaireo à l-a 1ère rnise en route d,e la décortiqueuse.

la quaqi totalité deo femmes font déeorti-quer à la machinele p'addy de=tiné à la consonrmation fanitiale et r ta coruner-
cialisation.

* l-e fonctj-onnement de la décortiqueuse est assuré princip,alement
par une fern'ne, formée en nêrne tempq qu t un conducteur qui * rapid.ernent
"d-énnissioruté". II a été remplacé par un autre jer,:ne dù r'illagâ formé
sur le tas par l-a conductrice qui reste cepen,Cant l, t élérnent stabie et
perrnanent de I t équip'e technique .

* le retard apporté par'Ia stmcture pour la eignature du contrat(qui nta eu iieu quten not'embre 89) nta pas facilj-té la rnise en place
d,' Lure gestion f ins.ncière qui tienne cornpte d.e totis les ind.ications et
nr ri *'rnettent au groupernent o t ét'a1uer: correcternent Ia rentabiiité d.etf'--

cette acti vité.

Par mesure de prudence, Ie groupement a donc ouvert trrrr compte épargne à
ia RNDA, sarrs lequeJ- iI s 'r.'spqé le soide mensuel. La sonlme ainsi
conqtituée a per:nis de faire face à des dépenses imprcrtantes (pièces d.e
reehange ) .

Ainsi, une provision se constj-tue por.rr faire face à des dépenses
imoortantes (n-!ènes) et. srrrtorrt. ï)nr.rr I tannr-rr-t initial nrri qcrâ r=rricré\ ljj_v-vçJ , u v t Ju! u.s/'JL, IryJr J_ (:I_r_^ .1_- v-l-ov

au rnoment de l_a qignature d.u ccntrat.

Dans cette rnêrne pér'i-ode, la conseil-lère pour les activités féminines a
procédé au recensenneni des priorités d.es fernmes dans les villages d.e la
zone non-réarnénagée du secteur : l-a décortiqueuse vient en tête, puis
noul-in et,/ou jardin et,/ou charnp de riz. Ensuite, dans ehgc'Jn de ces
villages a été errgagée une réflexion sur la nécesqaire or-ganisation
aut,our de la décorti-queuse pour en assurer le fonctionnernent et la
gestion r srrr le choj-x et l-a forrnation deq Jl€rsonnes qui en seront
responsabl es rnenrbres d.u comité de sest.i on et conducteurs .
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3.l Suivi riu naraich-ege evec L9 fa-rni lles

L t éi-ud.e sur ie r,areiclu,ge e. été condui+,e ar.'ec ,-!1 échantif ion restreint de
19 fanil-Ies (20 son+- suivies, rns.is i n'a eu a.uciu'le acr-ivité:naraichère) eu-ltigairt
dans 3 r'illages : 2 :éanÉnegés, !'lj-ono-Iin 2ô (li1) et Ss.ssa-Godj i (li-4 ) , et 1 non
réar'énagé, Tigabougou (f;5). Cct échs$tiil on ccrnporte pratiquenent tous J-es types
d'e:rploitations du secteur, :nais i"l n'cn esr- Fas: un.r iirrage s..at-istiquement
représentative .

3.1.1. Et-,-rae de la ré;rartiticn fonciè::e a l-'in-rérieur d.es fa'rri-lle*

Dans chaque feunilJ-e, l.a r-cipart.ition <les terr,:s ent.re les différ'ents nenrbres
de la fa'ili 1le a été enre €f i- q trée . Cette s i tuat ion est la qsi-.r3plg :

N.B.: 1A = farniile A du vi.liage \ii ;irilrii, 3\.irn = noJrenne du bTL, des 3',.'illages.

T,es suifaces sctft données en ei'es iitû in2).Les surfaces des chefs dte::pi.oi-
taticn colnlierlnent aL',sqi ce ql-ii est cuLtir'é coLjcctirreneilt Dar la farniiie.
Toits Les einprltnts ont été coTnp'.és cornme des teires pr:ises en iocation. Tous
lr's: n,-ê1s:r riii tieï's ont é'té comni-és eôînire des,icns en Location.Li--::iP !r?J r-

ilat e I nb lsuif ace i Suif ac€ silrfac€! surir.. (',,ye^-^ lc,,-a^^^Jul a o!c I J{rf l du<

T]'pc!i ec- | r. !'icta! e ll,,ttri liuée Ît^Y. l rr,: ^Ârlvr ù I l. a .)C .r.!ari I I6-^-r ^l\r-td. | | rv!qr U

tal.l A. lculturel n€tîil Retai i ltoc.'iti cn n\ l--e n^
i.or I n I l,or I rt
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Lîs norn',-trs d;ait::ibuiic:: iiu Prej."- :-;or:r., en::c:iÊ t.iî.::.ôr-:3g.i s i:il, N.i) de
Z ar.es ",riirimrrrô nâ:.p.,\, il'orçolrre À-1i-.-ô. i.:r+ itl,l:-..:.:r1 r-'l;.:.. Âd; ri^ Ê à 5a âr-t.r\

pcur les fa,nilies :'ésiiai',tês (class(-'s.\., F, ':: dê j:i t;r1i;1,-r.g1"i ct de 2 a:'es lna;:imum
pâi P^À- pc..rr i.+s z:c:r - :és i(l3r.i.s (ci::ss3 li .J: i:., tlrlcio;i.-'i : ..?tie âtt:;-:r'-tt!on est
faitc par l'.{.V-, tu:-: chefs de Iani!le, qui C,-:ivent thJ:rrir'..rernen!: partsgcr }es te!'res
ar:oa larrrc ÀÂ-.^h.ioy.+.- imnis nrri rln:ôrr .a,ro ia,t.1.c de l.: iai'l'e). i,:!1 r,!rrs de cette
superficie, ies i:aysans pe'.r.:ent acquéril dcs pslcelles ûi1 dehors du te::roir
./iliègeois (pnr cxenpie le 1n::g iu ;a:ral tir.'f hcl p+:ri ie ,'ii ) r,rr en louar dans Ie
rri.'ls, oa nrr À Itrr-i.âr':.--r a

Ett:zone noil réalii:]iiigé'e, la pcssessioli':ies jr,rrij.j,rs €jst ie frrrj.t cie ithistoir-e,
eil.e eqi d.':nc tr:ès inégaiitaire selon ia cal-e ci'irrsi:lllai-iiri ei. ie r:ang sociai des
coi')l-i s.

Le recenlrernerrt effer:t';é rloi'itre qu'en géntir-:-ii la surface attribLlés en zone
i'éi:.n:énagée ci'rpass€ 2 ares/P.Â., cepen(ianl- 2 flr:ilille:s s\.1: ies f i ei-rquôtées Cans
cette zone n'atr:ignr-:: pâs.)ri qu.ota {r.r:'-re tlailijl,: Lt.fl.slne, et.,-i}tÈ Fl=tit.e raniiie)"

Eir zone

La norme de 'la

anc:Êniteuienl-
nhrt.:'o\.
v:^L4è v i .

ies sirrfaceq F,ai' tr.;:-. soilt en général supér.ieu::es à

; dans not.re échai:itiiion, ce sol-It les petites families
T-1ror-.crtlo,rrreli:rneiti le iiicijict-lr accès au maraî-r^ -::'

Ltaccès des ?.A. au lertes maraîchi:res ree semble à priori pas rnauvais : 42 %

d'eirtle-eur cn'. ur-,e pa|c':1i?, :r'us âge.s crrt..-fili,ci'-is (':.:s enfants n'avant paa accès
au;t tr-''arceiies, les dépenda:ri-s adttlics sc-rnbji.nt do:rc avoir un accès cornect sux
par:eiles). !i: firit, s: itcr': r',:giri.ie de -rius;_.ràs ia r.éplriitio:r ries surfaces au sein
de ia fariil1e, o:: r'ci'- rlic l",s .p::i::::i1:ar:.': l;énéllcii.i;.e:; 'Jls pa:'icllcs meraîchèr'es sont
l:s iro:,:,:res : 23 l: des 1"ê:'l'1.i iir..ii I.t cir:f ci, e:;pic: l.e-t i'rn, ei 5(:r à 60 * pcur ees

déi,,l..rl:-nts :!:s.:ulir.:. è:1 :z.ite r.ricnr,',:-:géc ; ies fernarcs, la rnoilié des acrifs au
rnoins, ne cultive::i. quc lji ::: iies ie::'as r-rr ïi, et quc)o-ues ?i arr N4 (à l,e-'rception
ti'r.rne ';ràs .cetite fatr,iii: o'.i la fen:me a tc..l:e le - f:'ible - surface) ;la situration ne
sernblc pa.- ic]-id:-rci:iiil::it-'rt.liiji.r'eir;: a:l zoi']e nr:n-r.ci,n:É nagée. Il faut souligner
oue ll :-é:ie-*i-ttii,i.r â::t ;FÀs r:-:;,'t;h:ieLor i:s faeliilcs, dens 1.,!ri.es les znnes-- - ......s -,'i.:: rJart :ierrl-l-i :?S Iâi)11:__ _, --_ _---_1, SanS
niro ,^ola eanirla .-- ::,.ir,1*: ila.tiî ii.J.. le i:Tnil ri t n":r:lni i i. iiC--r.

La locs.tio:i cl.es tcr'ies nni.z.î:hàres er:iste, :nais elle sem'ole ne concerner qu'une
part faible des su rfsrces.
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T'; rï1â]'ririrê

--^,*;^ . l^

Lii'Ie infornration r-).-\rr !' b'!en

natr..rre de itorgane semé :

saisir ia signification des datee de

graines ou buibilles.

.1,.1 .3.2. Tomirte

i:r?s s.iïr]ls stéchelonnent de no..'ernbre à avrilr les dates les plus fréquentes
eiiant. er-i d.écernbre. Le repiquage a lieu en moyenne l mois plue tard.

i,ee r'écoltes stétaient du 10i02 au 20107 ; le cycle moyen est dtenviron
9r3 jc'-rrs jr.rsqutà la première récolte.

3.1.3.3. Patate

Ijn sais;or: sàche les irnplantations (par bouturage) se font d'octobre à s.\'rilr
ef ies r'écoites de janvier à juiiiet.

3. l.'i. Rendernents

Les rendements ont été esti:nés par des sondages réalieée dane les jardine de

difr"ér'entes farniiles, en sondant à chaque fois des parties "bonnes", "moyennee" et

"lirar',r'aises". Line soixantaine de sondages ont été réaliséar répartie entre 11 eepècee

crjitir.rées, Le <iétail des résultatg est donné dane le tableau page euivante.

Ces résultats sont à considérer avec prudence, car ile portent parfoie sur un
tr'ès petit noinbre de sondagee ; ils n'ont donc pas prétention à représenter I'image

ficièie de la situaiion d'r rnaraîchage dans le secteur. Néanmoine, ile ont peruis de

;:ôder une méthode d'eetimation des productione maraîchèree, et fourniaeent des

ai'ilres de grandeur des résultats que peuvent obtenir les paysans ; ile illustrent
n'.rssi leur variabilité. Ces informations sont déjà coneidérables vu la rareté deg

données existant sur 1e maraîchage à I'Office du Niger.

Four 1'ci.qnc-,n (diaba), le rendement moyen est dtent'iron 20 t,/ha pour les

{riqnôns ordinaires (petits oignons = diaba misseni); il semble plus faible

F,ou1les oignons il)olranc (tiientié) et ies gros oignons (diaba bâ), ena/iron

L3 t/iia, mais ii;' s peu de sondageÊ pour ces deux derniers typeg.

Porrr Itoisfnon ordinaire, les résultats sont très rrariables : le meilleur carré
- v4o 

^-vi

est à 45 t/ha, alors que le plus faibie est à 2 t/ha, Les paysans qui ont les

renciements roo;rsp= les plus éler'és ont récolté 30-35 t/t'a, alore que ceux gui

ont les nirrs faibles n'ont récoité que 10 à LZ t/ha.
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Tous leg rendementg
expriméB en nombre

sont donnée en t,/ha, sauf pour les choux, où ile gont
de pommea récoltées par ha.

EspÈce Faysan
Rendement de la partie Rendernent

noyen du
champ

Remrques

salinité

faible rpyenne bonne

Petits

Oignons

1 s.D. ZO,O 40r4 39,5 33, 3

5G 2r3 9r3 22,7 11,4

1c 11,3 11r3

1 M.K. 16 r7 20 14 22 13 1g, g poumiture lb f
1G LO,2 45, 3 27 ,T

noyenne
20 rT

Oign. Moy. 1J 612 11,1 22,8 13,4 pouniture partie moyerure
Gros Oign. 1c 13,9 11 ,0 L2 r5 pourriture à S0 ?6

AiI
10.8. 3'6 4r8 6rg 5'0
1D 3rl 3r6 3'8 3,5

noyenne 4r2

htate

Dorrce

5B 6r0 10,0 t414 10r 1

4F 3r5 4r2 3r8 très faible
1F.C.

-
1A.T.

28 rO 43,8 50, 4 40 r7 ( rerulement de 1987/1988
1gr0 23 r5 20 r7

moyenne 18rg

Tæte
1Dt.c. 8r4 L4 ,4 11,4 2 réeoltes enregistrées
1G t6 rz 32r0 24,L 1000 F,/tasse

moyenne LT rT
P. Terue 1G 29,6 29,6 borure pruduetlon
Niébé 1D.M. l12 1'4 2,0 1'6
Gonbo 1 D.M. 2rL 3'1 5'4 3'5

C,trorrr
1 M.K. 55 600 56 000 56 400 56 000 ?5 à 100 F per pied
1c 66 ?00 84 400 106 200 85 800

noyenne 70 900

Arachide 1c 0r6 2r5 4r7 216

Pinent 1 A.K. 3r 1 2r1 2r5 216

600 à 850 F por 26 kg
Aubergine 1M.C. 5rg 5rg

N.B. :
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' Pour ltail (layelr orl enregistre un rendement moyen de 4 t/ha enrriron, et
relativement peu variable (de 3 t/ha à 6 t/ha).

. Pour la patate douce (woeso), le rendement moyen eet dtenvlron ZO tlt,.a,
avec des résultate variant de 4 t/ba à b0 t/ha selon lee eondagee. Le payean
qui a le rendement le plus faible nta récolté qutenviron 4 t/ha, alors gue
celui qui a le rendement le plue élevé atteint 40 t/ha pour lteneemble de son
champ.

' Pour la tomate, le rendement moyen eet de 18 t/har €rr plueieure récoltel et
selon les camée iI va de I t/h" à 32 t/ha, Les deux paysans chez gui ont été
faits les eondages ont récolté en moyenne l l t/ha et zr t/ha,

Pour lee autres espèces les sondages (3 en général) ntont été fait que chez un
seul paysan :

. Pour le niébér on note lrb t/ha en moyenne (de 1rz à zro 1/11al.

. Pour le rombo,3r5 t/ha en moyenne (2,1 à 5r4 t/ha).

. Pour ltarachide, ZrE t/ha en moyenne (O16 à 4rI t/ha)

. Pour le pimentr 216 t/ha en moyenne (2,1 à 3r1 t/ha)

. Pour la pomme de terre, il nty a qutun eeul réeultat de eondage, qui eet à
30 t,/ha.

. Pour ltauberÉine un seul sondage ausgi : sr9 t/ha.

. Pour les chouxr c€ nteet pae le poids qui a été noté, male le nombre de
piècee : 70 000 /ha en moyenne, de EF 000 à lOb 000 , (75 à 100 F/pied).

3.1.5. Prix dee produits maraîchere

Lee prix dee produits maraîchere eont relevés régulièrement eur lee marehée
de Niono et Slengo par la Divieion Promotion Rurale de 1tOffice du Niger (D.p.R.-
O.N. ). Nous avons utilieé leg informations recueillieg sur le marché de Niono, qui eet
celui où les paysans du secteur commercialisent. Le détail des relevée effectuée par
la D.P.R.-O.N. eet donné ci-desgoug.
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(eource : D.P.R.-O.N.)

Lea prir de la patate aont relativenent stablee au coura du teups. pour le
piment, l'ail1 ltoignon et La tomate, il y a une oontée dee prir en fln de eaigon. pour
l'ail, la mige en pl,ace d'une taxation deg exportations les a fait chuter ; le marché dc
I'ail est cyclique (2 à 3 ane) ; la coneervation permet de vendre trall 5(X) à 600 F,/ks.

Sur la baee des eondagee réalleés et du prir urolren en période de récolte, lee

I 
produita bruts obtenue par lee payaane Beraied lee auivante, par âre :

Pinent
sec

Gmbo
sec

Ail oignon Tonate Patate Grornr

Rendement noy. kg/a I 4 40 200 180 200 700 Pla
hix ulo]ren F/kg 650 600 150 50 60 55 80

Muit Brrrt F/a 5 200 2 400 6 000 10 000 10 800 11 000 56 000

Les char8es du maraîchage Bont mal connues. La main dtoeuvre salariée eet
souvent utilisée : environ 1 manoeuvre pour. 20 areg semble-t-il, soit un coût par
campsgne (6 mois) dtenviron 3 600 F/a, En zone réaménagée Retaill la redevance,
490 F/a, doit être payée (pae de redevance ailleurs). Le coût des semences et dee
intrants utilieés ntest pas connur pas plus que les temps de travaux familiaux.
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ldois Sæ,ine Pinent see Gonbo see AiI oiSnon l,lanioc Tomte Patate

A
v
R
ï
L

1

2
3
4
6

650
600
625
650
6?5

600
625
650
660

*

150
125
150
160
t25

70
50
50
60
I

260
200
210
226
200

55
60
60
65
70

50
bD
56
60
*

M

A
I

I
2
3
4

600
650
600
650

6?5
600
650
6?6

175
200
t75
200

50
50
50
50

250
260
260
226

55
60
80

100

55
60
60
60

J
U
I
N

1
2
3
4

700
650
650
6?5

600
675
600
650

1?5
175
260
350

75
76

100
100

250
200
250
150

95
96

100
110

bb
60
55
60

J
U
I
L
L

1
2
3
4
D

600
650
600
600

*

550
575
550
600

*

2t5
265
260
260

*

100
110
100
150

*

125
L75
200
200

*

115
L28
110
130

t

65
55
cc
65
t

A
o
U
T

I
2
3
4

800
800
800
900

675
675
?00
?00

300
350
400
350

200
276
300
300

1?5
150
175
175

135
135
t26
130

70
70
76
75
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3.2. Expérlmentation eur le riz

3.2.1. Eesais variétâux de ealeon froide

Un eeaai variétal a été conduit en gaigon froide sur le point dtappul du Projet
(" Etation" du N1-6g). Pour lea 2 datee de eemis, le 2O/Ll/88 et le 22/t218ù 6
varlétée ont été rnisee en comparaiaon (eesai en bloca, 6 répétitions).

Les réeultâts obtenut sont les Euivanta :

(les cycles vont du semis à ta maturité ; les rendements suivis dtune

même lettre ne diffèrent pas significativement au seuil de 5 f)

Cette Baison semble posséder un très bon potentiel de rendement : ? à I t/ha
dane cet easai, avec certaines variétés. Les cultivare lea plus intéressants Eont

BG 90-2, IR 1529, JAYA' et IR 46.

Malgré Ia longueur des cycleep liée au froid, l'utilisation de la eaieon frolde
semble intéreesante. Le eemis le plue précoce, en novembre, ne pernet guère de

gagner du temps (une à deux semainee eeulement, pour un eenlg fait un uoia plue

tôt), naia ile aont plua faciles È réugeir (températureg plue favorablee à le germinâ-

tion et à la levée). Il faut noter que c'eat le eéjour en 1Épinière qul est le plus

allon8é (preeque 2 nois) ; le géiour au champ eat peu allongé pour le semia de

décembre, il l'eet plue pour le eemis de novenbte ; le repiquage ne ae fait que mi-
janvier au plus tôt. Les consommationB en eÉu ne eont paa trèe auguentéee malgré

Itaugmentation du cycle, car le tenpe de séjour en pépinière eet long, et le riz
évapore très peu durant la saison froide.

Cet eeeai doit être déveloplÉ en atation avec le coneours de I'I.E.R. ; des tegts

dtintroduction de la aaieon frolde en milieu paysan pourraient aua3i être entrePriÉ

très rapidement vu les bone réeultats obtenue en régie.

DATE 1 DATE 2

Variété date
semis

date
repiqu.

date
rnturité

rerdt
t/ha

elrcle
enj

date
semis

date
repiqu.

date
maturité

rerdt
tlhE

eJrcIe
enj

BG902 20/tll88 L5/L/8s 8/6/89 611 b 200 22/L2/8e 20/2/89 t4/6/8s 7r7 a L74

rR 1529 tt ft L3/6/8s 716a 205 tf It 26/6/8s 7r3 ab 186

JAYA lf il 8/6/8s 6r7 ab 200 il ?t L4/6/8s 6r9 ab t74

44-56 il tt 2/6/8s 4,8 c 194 tl tl 6/6/8s 5r6 b 166

B ?33 tf tf LO/5/8s 3r6 d 171 tt ll 23/5/89 5,6 b t62

IR 46 Non er.rltivée ff tt 20/6/89 6r8 ab 180
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3.2,2,

3,2,2.1. Eeeais en réEie avec IrI.E.R.

Cet essai a été conduit eur le point dtappui du projet (Nt-6g), par yéquipe
d'amélioration variétale de l'I.E.R.-Kogoni. Le détail des résultate figure dane le
rapport de III.E.R. Bur ltétude n"6 l.

2 dateg de gemis ont été utilisées, le Zll0t
variétés ont été miees en comparaison pour cea
avec 6 répétitions.

Les résultate suivants ont été obtenua :

et le 15/02; respectivement g et 11

dates. Lteeeai était conduit en bloce,

(les cyclee vont du eemie à la maturité ; les rendements suivie drune
même lettre ne diffèrent pas aignificativement au seuil de b f)

Le rendement des différentes variétée est faible dane eee deux eeeai'l €,, liFi-
son probable avec les repiquages tardifs, et dee carences poseiblee en 1Épinières ;le tallage a été faible, et les taux de stérilité eont éIevés pour la ZèD date.

DATE 1 DATE 2

Variété date
semis

date
repiq.

date
mturité

rendt
t/ha

c;rc1e
enj

date
senis

date
repiq.

date
naturité

rerxlt
tlha

e1æle
enj

CHIT.IA 988 2t/L/89 t/4/8s 20/6/89 2r7 b 150 L5/2/8e 6/4/89 30/6/8s 2r3 ab 136

ï.K.P. tt tt 25/6/89 3,7 a 155 tt tt 4/7 /8s 2rT a 139

T.N. 1
tl ft 24/6/8s 3r6 a 154 n ?t 6/7 /8s 2r2 be 141

rE 1561 'l
It 20/6/8s 3r0 b 150 It ll 30/618e tr7 cd 135

AIT{U tt il 2e/6/89 2,6 be 149 tl tt 30/6/8s 2r2 bc 135

rR 4219 tt tt 24/6/8s 215 bc 154 tt ft to/7 /89 2r2 bc 145

rTA t23 It tt 30/6/8e 2r5 bc 160 il tt L8/7 /89 2,0 bcd r53
HABIGANJ tt It t6/6/8s 212 c 146 lt tt 24/6/89 214 ab L29

B 733 c Non errltivée r tf
7 /7 /8s 2rO H t42

IR60 Non cultivée fl ft e/7 /89 2r3 ab L44

IR 36 Non eultivée ft It 30/6/89 Lr7 d 135

r Coulibalv M'Mb.r 1989 : Rapport eur ltexpérimentati-on variétale en contre-saieonchaude f 989 au'Projet ÈêiËitl litùâà ;='-6'.-i:Ë.-fi.'Ë.n.C.V.O.1 Kogoni.
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TN1 et rR 1561 eont ree deux nouvelree variétée ree prue rntéreasanteE. r Eong
Pao (r.K.P.) est toujoure la variété l,a prue productive, maie elre est rejetée par les
pâlrsana pour la qualité de aee grains (cf, infral.

cet eesai gera recondurt pour Dieur identifier res variétée lea plue rntéreasan-
tea.

3,2.Z,Z, Essai

Trois nouvelles variétés provenant de ltf.E.R.-Sikasso, et préeentant des
potentiels intéressants en hivernager ont été mises en observation en contre-sÊison
chaude' Cee variétég ntont pu être récoltées, car ellee ont un cycle trop long en
contre-saison :

Diwini : 170 j ; Colombia : 160 j ; Eloni : 165 j ; China (témoin) : 135 j.

Ces variétés ne Eont donc pas adaptéee à la contre-saison chaude.

3.2,2,3, Essaie 
'ariétaux en milieu payean

Troie variétés, isaues des essais des campagnea précédentes, ont été teetéee
en comparaieon a\zec China 988 (témoin pay8an): T.N. 1, I.K.p. et fR LS6l-ZZg-gA
(variété épurée par Itr.E.R., avec uniquement des grains blancs). De plus dee teste
paysans spontanés ont été suivie ; ces tests sont réalisés par lee agriculteure de
leur propre initiativer avec leurs propres Bemeneee, récupérées en général dane lee
tests réalisée les campagnes précédentes ; ce8 paysans ont utilieé JAYA et Habiganj.

T'N' 1 : Ctest la variété Ia plue demandée par les payBB11E. En moyenne, Bon
rendement a été identique à celui de china : 4,1 t/ha / 4ro t/ha. Le
cycle de T.N. 1 a été en moyenne un peu plue long : lzb j / tzo j.
Lee paysana jugent cette variété très intéressante.

- IR 1561 : Les régultats sont prochee de ceux de China, mais plutôt un peu
inférieura en moyenne : 3rZ t/ha / 3r7 t/tra. IR 15Gl serait un peu
plus précoce : ll5 j / LZO j. Elle eet jugée trèe intéressante par les
paysans, malgré sa eensibilité aux attaques dtoisesuxr

- I.K.P. : Un seul paysan a accepté de tester cette variétée dont les graina ne
sont pae du tout appréciég. I.K.P. a eu un rendement plutôt meilleur
que celui de china en moyenne : 9,5 t/ha / gro t/ha, son cycle
semble un peu plus court : ll5 j / LZO j. Cette variété est jugée
très intéressante par lee paysans pour son comportement au champ,
mais elle est rejetée pour ses grains rouges.
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- JAYA : Jaya a eu un rendement plus élevé que China 3 3rZ t/ha / Zrl t./hat

mais son cycle est beaucoup plue longr et ea culture nteet possible
' qutavec des semis très précoces (janvier), ou des semie de saison

froide (cf. aupra). Cette variété est eurtout intéreseante en hiver-
nage.

- Habiganj : Cet eseai epontané a pratiquement échoué (tr4 t lha et 0,7 t/ha).

3.2.3. Eseais carences en contre-saison chaude

3.2.3.1. Eseai en pot à ItI.E.R.-Ko[oni

Cet eseai en pot a été conduit par III.E.R. à Kogoni, eous Bemer avec deg eols

carencés prélevés dans lee parcellee dee paysans du Projet Retail ; le détail dee

résultats eet donné dans Ie rapport de I'I.E.R. sur ltétude n'6 l.

2 échantlllons ont été prélevéa sur gol rûoursi et 1 sur Dan8a. 5 traitements-

I sont mis en conparaiaon : le témoin abaolu, la fertilieation N.P.N.' N.P.K. + Zn' N.P.f.
r 

+ Zn + Fumler, N.P.K. + Funier. Il y a 4 répétitions par type de eol.

Lee réeultats suivants ont été obtenus :

(nombre de panicules et poids de grain par pot (5 pieds de fiz/ploit) ; les

grandeurs suivieg dtune même lettre ne diffèrent pae eignificativement

au seuil de 5 *)

Les différentee fumures eont toutes supérieures au témoin. En généralr la

fumure NPK seule est insuffieante, et ltap1rcrt de matière organique, de zinc ou des

deux combinée (dang ltordre croiseant dtefficacité) améliore la situation.

I
I
I
I
I
I
I
t

I
I
I
I
I
I
t
I
I
I
I
t

ténoin NPK NPI( + Zn NP!( Zn l'0 NPK + }'O

Moursi 1

nb panieules 4b 27 ab 51 a 2L ab 23 ab

pds grain g 612 e L6rZ e 37,6 b 59'3 a 30,7 b

Moursi 2
nb panieules 4e 40 ab 48 ab 568 28b

pd.s grain g 216 e 2216 b 3517 a 4019 a 3110 a

Danga
nb panicules 5e 36 ab 44 ab 51 ab 26 ab

pds grain g 616 c 34 r7 ab 46,? a 29rB ab 21,0 b

I I.E.R.-Kosoni. 1989 : Résultats dee eesaie de la contre-eaison 1989 au Projet Retail.
Etude n"-6. Cellule Agro-pédologi€. f.E.R.-S.R.C.V.O.' Kogoni.
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I
I
I

3.2,3,2, Eseai zinc au chamDr €n réeie

Cet essai a été conduit eur le point drappul du projet (en régie au N1_6g), eur
une parcelle "naturellement" carencée. 4 fumuree en pépinière (ténoin o, r,tatière
organique à 50 kg,ra de pépinière, chlorure de potaaee à z kûla, sulfate de zinc à
ot4 k$/a - otll kg,/a de zn -) eont croisées avec 2 fumurea au champ (témoin o, sul-
fate de zlnc à 40 kgrlha - 14 kglha de Zn -). Toue lee traitements recolvent N et p.

En pépinièrep les résultats suivante ont été obtenuo :

(lee nombres suivis dtune même lettre ne diffèrent pas au seuil de 5 %)

I
I
I
I
I
I

Toutes les fumurea sont Bupérieures au témoin
sur la hauteur des plant. ; pour la matière sèche, le

pour leur effet en pépinière
zinc semble le plus efficace.

I
I
I

t
T

I
I
I

Au champ, aprèe repiquager les résultate sont les euivant' :

Au ehanp

Apr"es repiçnrage

fi.mtre en pépinière fi.m.rre au clranp

0 Mat.Orga. KCI 7rL 0 7n

tal-
Ia8e

nat. sèehe g/û 178 b 229 a 222 a 235 a 160 273

nb. ta[es/pied 414 b 4'8 a 4,5 a 4,8 a 3'9 5'3
hauterr ltny. en 50 56 57 58 49 61

I.P.

nat. sèche glfr 346 371 !'.r7 462 286 b 492 a

nb. talles/pied 5r2 b 5rg a 5r9 a 6,1 a. 5r0 b 615 a

hauteur noy. cm 60 65 68 67 51 70

(r.P. : rnitlauon paniculaire ; rea grandeure euivrea drune nêne lettre ne
diffèrent paa aignificaHvement au seuil de 5 *)

Aprèa repiquaSe, Iteffet dea traitementa en 1Épinlère contlnue à ae faire ecnHr
juequ'à l'initiation paniculaire ; toutes lee fuouree en pépinière aont aupÉrieurea au
témoln, et le eulfate de zrnc eenble re plue efficace. ce traitement en 1Épinière eat
cependant loin dtêtre euffieantr puiequ'un traitement au zinc en plein champ a auaai
un effet très poeltif eur la matière eèche, le tâllage et la hauteur.

fimure en pépinière

mtière sèche

27rg a 2915 a
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En eituation de carence, on peut donc recommander aux paysane dtapporter du
fumier en pépinière, et éventuellement du zinc si la croiseance reste faible ; mais ce

traitement en pépinière ne peut à lui seul garantir un bon comportement au champ :

un apport de zinc début tallage est néceesaire ei la croissance au champ eet faible.

3.2.3.3. Teete avec les payeane

Vu le auccèe dea teete nenég les canpagnea précédentee, le SuUatê de Zinc a
été mlg en vente, soue forme dtun paquet "produit + coneeil" : le payean dolt obli-
gatoirement consulter son coneeiller agricole pour effectuer l,achat. 11 paysans ont
acquie du sulfate de zinc, chacun en moyenne 12 kg; l,épandage a surtout concerné
lea 1Épinièrea, nais il y a eu ausei quelques apports au chanp.

Lee paysans ont été très gatiefalta du eulfate de zlncl ualgré aon cott élevé :
350 F./kg, eoit avec lee doeee recommandéee de 0,4 kgla de pépinière et 40 kglha au
champ, un coût de ?00 F pour une pépinière de 5 ares qui permet de repiquer t ha,
et de 14 000 F,/ha pour ltépandage en plein champ. Au champ, lee épandages ne
concernent pae toute la parcelle du paysan, ils gont linitée aux zoneg carencéeg.

3.2,4. Essais et tests phoephate naturel du Tilemgi-phoephate dtammoniaque

3,2.4,1. Egsai f.E.R. en milieu Datrsan (contre-saison chaude )

Le détail des réaultatg de cet eeeai en milieu pêyaan figure dana le rapport de
I'I.E.R. r. L'eagai est un factoriel en eplit-plot combinant 2 doeea de Phoaphatc Natu-
rel du lileuei (P.N.T.r 30 i de PsOs ) et 3 doeea de Phoaphate d'Anmoniaque (P.A.,

46 f de PiOs) ; il y a 2 bloce par paysan et 2 payeans par sol (Mourgi et Danga).

sol

P.N.T. Phospnate dtAmoniaque interaction

Pt{Î x PAOP 55P OP 23P 46P

Moursi
talles/nf 278 269 246 b 246 b 328 a non aign.

rerxit t/ha 2rO 1r9 1,6 b 2rt a 2r2 a non sign.

Danga
talles/d 374 396 3?3 371 4t2 non sign.

rerxlt tlba 3r2 3r5 3'5 3r3 3r3 non sign.

(les Erandeurs guivies d'une même lettre ne diffèrent pas Bignificative-
ment au Beuil de 5 f)

I
I
T

I I.E.R.-KoEoni, 1989 : Résultats des essais de la contre-Baison 1989 au Projet Retail.
Etude n- 6. Cellule Agro-pédoloEie. f.E.R.-S.R.C.V.O., Kogoni.
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Conne lee canpagnea préeédentes; lee réeultate de cet esaai aont un peu
décevants. Le protocole est peut-être trop compliqué pour un eeeal en milleu
paysanr euivl depuie Kogonip et iI devrait être revu. On note un effet du phosphate
dtannonlaque sur Mourei, et aucun effet du p.N.T., ni eur Mourei, ni eur Danga.

3,2,4,2, Test avec les paysans (contre-saison chaude)

Il stagit d'un teet pérenne en milieu paysan, où eont comparée le P.N.T.
(300 kglha en lère ssatpagner puis 150 kslha), le p.A. (100 kglha, pratique pay-
sanne), et un témoin sans phosphate. Les réeultats obtenus sont lee suivante:

Ténoin P.N.T. P.A.

Rerdeurent ( t/ha) 3r7 b 3r9 ab 4r4 ê
Fotds see I.P. g/tr 212 ab 185 b 242 a

Nb tslles 1,P, /û 341 b 363 b 444 a

Nb panictrles/rf 315 b 343 b 381 E

(I.P. : Initiation Paniculaire ; les grandeurs suiviee dtune même lettre ne
diffèrent pas eignificativement au seuil de 5 %)

Lteffet du phosphore est net sur Ia plupart dee compoeantee du rendement (et
sur le rendement lui-même) lorsqutil eet apporté sous forme soluble (Phoephate
dtAmmoniaque). Le P.N.T. a un effet beaucoup plue faible, aouvent peu dlfférent du
témoin, ce qui mettrait en cauae ea solubilité dane lee eole du secteur (effet dee
pH ?).

Pour la majorité dee paysans, le phosphate dtammoniaque eet supérieur au
P.N.T.I pour lteffet sur le tallage, la hauteur et le rendement ; cependant eertains
paysane apprécient le P.N.Trp €r particulier pour son action sur le tallage.

3.2.5. Eseaie azote_ (contre-saieon chaude)

3.2.5.1. Essal Azote x Deneité de Repiquage en rérie

Cet eesai a été réalieé sur le point dtappui du Projet ("station" du N1-6g) i
3 doees dturée sont croieées avec 3 densités de repiquage.

Les résultate suivante ont été enregistrés :
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(I.P. : Initiation Paniculaire I les grandeure suivies d'une même lettre ne
diffèrent pas significativement au seuil de 5 ?6)

Lee doges d'urée ont ioué plus que lee densitée de repiqusge dans cet eeeai
cependant une forte densité peut constituer une asgurance pour le nombre de
panicules. Aucune interaction urée x Densité nta été notée.

3,2,6,2, Tests doee dturée avec les payeans

Ce test a été conduit avec 6 paysane. Quatre doeee dturée (0, 100, 200 et
kg/ha) sont mises en comparaieon.

Les résultats obtenue sont les euivantg :

dose d'urée (kgnal

000 100 200 300

Rendenent (t/ha) 2r7 b 3r4 ab 3r5 ab 3,8 a

FaiIIe (t/ha) 214 2r7 2r7 3r1

hlb talles,/f 285 c 362 b 356 b 463 a,

tlb panicules/d 230 e 293 b 30? b 361 &

(les grandeurs suivies d'une même lettre ne diffèrent pas significative-
ment au seuil de 5 ,t)

On note un effet de lturée dane ces tests, mais la précision ne permet pas de
distinguer l'efficacité de 100 et 200 kg,/ha. Il faut noter que les réeultate moyens
sont assez variables selon les paysans : de 2r5 t/ha à 316 t/tra, soit un effet paysan
aussi important que lteffet azote ; cet effet.paysan a pu être relié aux techniquee
culturales utilisées, en particulier le déeherbage.

dose d'urée (kglha) Bcarted repiquage em x crn

000 200 400 25x26 2tx20 2ù(15

Rendement (t/ha) 213 c 3,5 b 4r3 a 3r1 3r3 3r6

Paille (t/ha) 219 c 4r2 b 6'6 a 4r6 4,6 4'5

Poids Sec I.P. É/# L1T e 283 b 342 a 247 264 292

tlb panicules/d 319 b 460 a 461 a 288 c 41? b 535 a
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Leeeseaieétaientrépartisen3typeadesol(2
Danga, seno et Moursi ; le faible nombre dtessai par

faire ressortir un effet du sol'

paysans Par tYPe de sol) :

type de eol ne Permet Pas de

3.2.6. Mode d'implantation (contre saieon chaude)

cetesaaiaétéconduitenréEie;lerepiquageetlegemiaenprégerméeont
testée; pour le repiquage, on compare le repiquage nanuel en fouler le repiquage

mécanique avec plants Dapog et le repiquage mécanique avec pl'anta humidee

modifiég ; pour le aemia, on compare le semie prégermé en ligne, le semie prégerroé à

la volée manuel et le semls prégermé à la volée mécanique'

RepiouaÉe :

La repiqueuse nta pae donné de bons résultats : 3'4 t/ha avec leg plante Dapog

et 2,8 t/ha avec lee plante hunidesl contre 5r3 t/ha en repiquage manuel' Ceci est

dû eurtout à la mauvaise distribution dea plante entraînant un peuplement trop

falble: 11-12 poquets/ms en repiquage nécanique contre 21 en repiquage manuel'

Semie en Prélermé direct :

Il y a Peu de différence entre

semis à la volée au semoir, 5r4 t/ha

le semia en ligne.

les différents modes de

pour le semis à la volée

semis : 6'4 t/ha Pour le

manuel, et 4r8 t/ha Pour

Le semis prégermé confirme sea bonnes potentialités, au moins égales à celles

du repiquage ; mais il ne faut pas oubrier qurun resemis a été nécessaire à cause

des ravageura (rats, oiseaux) ; de plus Ie semis en prégermé nécessite une bonne

technicité pour la maîtrise de lteau, ainsi que des capacitée de déeherbage (manuel-

les ou chimiques) ei lton veut obtenir un bon rendement'
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3.3. La contre-eaiaon en dehorg du Proiet Retall

3.3.1. Le maraîchare

Leg chiffree dieponlbles ne aont gue des eetimations à coneidérer avec pru-
dence : à part au Projet Retail, le maraîchage ne fait nulle part ltobjet dtattributione
officiellee par IIO.N., et qutaucune redevance ntest perçue.

La euperficie maraîchère totale serait de I 0OO ha envlron (eoit 2l de la
euperflcie totele lrriguée à I'O.N.).

Le Becteur Sahel eerait la prlncipale zone de naraîchage (216 ha)r guivl da de
Molodo et Ndébougou (1?0 ha), de Kokry (140 ha), de Kourouua (l2O ha), de Dogofiry
(100 ha), de Kolongo (55 ha), et enfin du Secteur Niono (35 ha). Certalne chiffreg
senblent très eoug-egtimés, en particulier pour le eecteur Niono.

La premlère culture eet l,oignon ("échalote"), qui occuperait 5? * doa Eurfacea.
Viennent eneuite la patate (ll S), ls tomate (9 S), le piment (8 l), le ntébé (4 !É), Itail
(3 i). Sont auesi cultivée lee groe oignons, la ponrne de terrel le tabac, le chou
pomné1 la carotte, la laituel ltauberginel le gombo, le mais, le nanioc et lrarachide.

3.3.2. Le riz

7 secteurs sur 8 ont cultivé du riz en contre-saison riz 1988/1989. En dehors
du secteur Sahel, cteet dans le secteur Niono, voiain du Retails que lee surfacee ont
été lee plus importantes. Les rendements sont de l'ordre de 2 à 3 t/}na, parfois
moins. En dehors du secteur Sahel, lee paysans ont utilisé aussi bien BG 90-2 que
China pour la contre-saison (plus de la moitié des aurfaces en BG 90-2).

Les principaux résultats eont résumés ci-desaous :

Seeteur

I
I

I
I

Kokry
Kolongo,
Niono

SaheI

MoIodo

lHébougou

Dogofiry
Kounotm

ÏUTAL

surface
ha

T2

20

41,5
208,86

13r5

3

18

0

312 ,86

prodrrction
battue t

15r1

44, 1

101, 5

615, 1

7r8
0

22 rB

rerdenent
tlhg

1'3
2r2
214

2r9
0r6
0

1r3

c.oIlecte
t

10

I (R2)

806,4 216
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Les contre-saison 1988 et 1989 ont eoneernées les trois villages
réarnénagés dans Ie cadre de Retail I, soit 10 amoseurs.

Or assiste à r.ure baisse sensible de la eonsunration en eau depris 198?

(6 arroseurs):

198? z 23.595 n3/ha
1989 : 20. 515 m3,/ha

On obserrre une légère baisse des ertrèmes:

Consomration Ia plus faible 1988: 16.376 n3/ha
1989: 15.331 m3/ha

Corrsmmation Ia plus forte 1988: 30.339 n3/ha
1989 : 28 ,77 4 m3/ha

Là encore Ie niveau globel de eonsmation è lthectare est éIevé (notmes

calculées: 14.500 rn3/ha). Ltarroseur qui a le plus consotrÉ en Contre-
saison 89 a utilisé Ie double de lteau en principe "suffisartte".

E\,rolution par village :

Au Nl, 4 arroseurs sur 5 diminuent entre 1988 et 1989. Au N3 on qutr.ur

seul arroseurr gui augnente légèrenent. Au N4, Ln seul des trois arnosleurs

diminue.

Nango (N3 ) est Ie villaÉle où la consmation est la plus faible. Nl et
N4 sont anivés à r.ur niveau de eonsonrnation serrblable.

Rémrtition de Ia consmmation en eau perxlant la eanæ.rhe3

Sur les trois années , Ia eourbe des consomations garde Ia nêne fome.
On obsenre un premier pie pour Ia pré-irriEation. Puis Ia eonsmation
anrgtnente et redeseerxl jusqutà un niniunrr fin arrilr déhJt mai, pour

augnenter encor avant de baisser jusqutà la fin du c5'e1e.

Le Iégère différence entre les eourbes des der.u< prenières années et celle
de 1989 vient du fait çlue I'eau a été disponible plutôt en 89 les tranannr

de réhabilitation de Retail I étarrt finis.

La courbe 89 est à ee titre eertainenent ph:s représentative du cmporte-
rnent futur.
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oFF IgE DU NIGER
zoNE DEcENTIaLT ôEË-oe NroNo

PROJET REÎATL
N tono, 1e L4 décembre l9g9

AVIS DE

COMTTE DE SU t V TDU PROJET ROrAtt,

REUNION

T gcHNI QUe N o I
CON.[ RE SA T SON 89

Parb tclgg.ggg, :
chefs de Dtvrston des Ebudes Générares
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